
Albert Joseph Tétreault naît le 16 avril 1913 à Brunswick, dans le Maine, aux États-Unis. Il est le 7e des neuf 
enfants d’un couple d’immigrants canadiens-français, Napoléon Éloi Tétreault et Marie Catherine Ouellette. Au 
moment de sa naissance, le père d’Albert travaille comme inspecteur des trains à la compagnie Maine Central 
Railroad. Albert fréquente la St. John’s Catholic School de 1918 jusqu’à ce qu’il complète sa 8e année en 1927. 
Il poursuit ses études à la  Brunswick High School jusqu’à sa graduation en juin 1931.   
 
Les informations précises sont rares concernant le travail qu’il effectue après ses études. La Grande Dépression 
débutée en 1929, a affecté les pays à travers le monde et a laissé un grand nombre de personnes sans emploi pen-
dant plusieurs années. Si Albert pouvait alors trouver du travail, il s’agissait probablement de petits boulots mal 
rémunérés.     
 
Le père d’Albert décède en 1933 en laissant son épouse Catherine et leurs quatre plus jeunes enfants (Claire,    
Albert, Édouard et Pauline) sans ressources financières. Une période particulièrement difficile s’ensuit pour les 
Tétreault alors qu’Albert se retrouve le plus âgé des fils demeurant avec la famille, ses deux frères aînés ayant 
déjà quitté la maison.   
 
Peu après, Albert, sa mère Catherine, ses sœurs Claire et Pauline ainsi que son frère Édouard déménagent à   

Meriden, au Connecticut, où son frère Antoine et sa famille sont établis. 
Le travail y est plus disponible et il est plus facile d’y survivre.   
 
Avant de s’enrôler dans l’armée américaine, Albert travaille pour la 
compagnie Pratt & Whitney à Hartfort, au Connecticut. C’est grâce à cet 
emploi qu’il acquiert des compétences en électroplacage, en galvanisa-
tion et autres procédés connexes.     
 
Albert s’enrôle comme soldat dans l’armée américaine le 12 mars 1943. 
Après son entraînement à Camp Rucker, en Alabama, il est envoyé outre-
mer, où il est assigné au 7e régiment d’infanterie, 3e division d’infanterie, 
sous le commandement du général Mark Clark. En juillet 1943, il participe à 
l’assaut amphibie de la Sicile et, pour sa performance exceptionnelle dans 
cette victorieuse mission, le soldat Tétreault est promu au grade de sergent-
chef.   
 
À la fin de janvier 1944, le sergent-chef Tétreault prend part au débar-
quement réussi des Alliés à Anzio, en Italie, qui résulte en une percée et 
une ultime poussée vers Rome par le 7e régiment d’infanterie. Pendant 
qu’il combat sur le front d’Anzio, il se distingue à nouveau en coupant 
les lignes de communication de l’ennemi, perturbant ses voies d’approvi-
sionnement et détruisant ses réserves de munitions. À une autre occa-
sion, pendant qu’il est exposé à d’intenses tirs de mitrailleuses et de mor-

tiers 50 millimètres, il laisse son abri et rampe pour atteindre un camarade sérieusement blessé et le ramener en 
lieu sûr. Pour cet acte de bravoure, le sergent-chef Tétreault se voit décerner la Médaille de l’étoile de bronze 
(Bronze Star Medal).   
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Le 27 mai 1944, le sergent-chef Tétreault est blessé pendant que son 
unité se dirige vers Rome. Il est transporté dans un hôpital d’Alger, 
en Afrique du Nord, où il se voit décerner la première de ses deux 
décorations Cœur violet (Purple Heart). À sa demande, il est autori-
sé à retourner au combat lorsque sa blessure est guérie pour conti-
nuer à combattre pour la libération de l’Italie.  
 
Avant que Tétreault ne soit en mesure de rejoindre son unité en  
Italie, Rome avait déjà été prise et les forces alliées avançaient au 
nord de l’Italie. Il est difficile d’établir avec précision à quel mo-
ment Albert Tétreault a reçu son grade de second lieutenant, mais il 
est fort probable que ce soit au milieu de l’été 1944.   
 
Pendant ce temps, au début d’août 1944, le major général Alexander 
« Sandy » Patch prend le commandement de la 7e armée et, le         
15 août, ses troupes débarquent dans le sud de la France. Albert        
Tétreault et son 7e régiment d’infanterie participent à cet évènement 
connu sous le nom d’opération Dragon. Le 18 août 1944, le major 
général Patch est promu lieutenant-général. Une offensive rapide est 
déclenchée dans la vallée du Rhône jusqu’à la frontière allemande. 
Le 9 septembre 1944, près de Dijon, en France, l’unité d’Albert ren-
contre les troupes de la 3e armée du lieutenant-général George S. 
Patton déployées vers l’est à partir des plages de Normandie.  
 
Il ne reste qu’à briser une ligne de défense établie par les forces al-
lemandes dans les montagnes des Vosges. Il s’agit de la dernière 
barrière entre les Alliés et le fleuve du Rhin, le territoire allemand. 
Adossés au mur, les Allemands ont reçu l’ordre de garder les 
Vosges à tout prix. Pris au piège, ils combattent avec une férocité 
encore jamais vue, sans pitié.    

 
En plus de la résistance désespérée de l’ennemi, la bataille des Vosges doit aussi se livrer contre les éléments natu-
rels. Les montagnes sont couvertes de conifères, les sous-bois sont den-
ses et le terrain est accidenté. La végétation est si abondante que l’enne-
mi s’enfonce dans le sol, surveille le passage d’une patrouille américaine 
à quelques mètres de sa position, pour surgir ensuite de sa cachette et 
semer la mort. L’ennemi n’est donc pas toujours devant, mais se trouve 
aussi derrière les forces américaines qui avancent.   
 
Telle est la situation lorsque le général Patch lui-même subit une tragédie 
personnelle. Son fils, le capitaine Alexander M. Patch III, est tué au front 
le 22 octobre 1944 alors qu’il commande une compagnie dans la 79e di-
vision d’infanterie. Six jours plus tard, Albert J. Tétreault rencontre son 
destin lorsqu’il est abattu par la balle d’un tireur d’élite quelque part 
dans les montagnes des Vosges.   
 
Le corps du second lieutenant Albert Joseph Tétreault est plus tard porté 
en terre au cimetière américain d’Épinal situé à Dinozé, région de la  
Lorraine, en France. Sa famille décide d’honorer sa mémoire en l’inhu-
mant près de ceux avec qui il a combattu si courageusement. Le lieu de 
son dernier repos est situé sur un plateau, à 100 pieds au-dessus de la 
rivière Moselle, au pied du massif montagneux des Vosges qui contien-
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Le sergent-chef Albert Tétreault (au centre) et deux de ses 

compagnons militaires. Cette photo est prise au printemps de 

1944 alors que son unité se préparait pour la conquête de 

l'Italie. Les « ponchos » qu'ils tiennent faisaient partie du 

nouvel équipement fourni aux soldats. Plus tard, pendant l'été, 

Tétreault reçut son grade de second lieutenant. 
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nent aussi les tombes de 5 255 militaires des États-Unis décédés au combat. Sans aucun doute, tous ces braves 
hommes représentaient ce qu’il y a de meilleur chez la « Greatest Generation » américaine.   

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

M. et Mme Lionel David, qui demeurent près du cimetière américain d’Épinal en France, ont gracieusement adopté le tombeau du second 
lieutenant Albert Tétreault en appréciation du sacrifice de sa vie pour la libération de la France lors de la Seconde Guerre mondiale. À 
chaque fête américaine, ils placent des fleurs fraîches sur le tombeau d'Albert pour faire honneur à son ultime sacrifice. 
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TITRE D’ASCENDANCE 
ALBERT JOSEPH TÉTREAULT  

 

Mathurin Tetreau et Marie Bernard 
Tessonnière, département des Deux-Sèvres, France, le 29 janvier 1620 

 
Louis Tetreau 

Noëlle Landeau (Jean et Marie Aubert)  
Trois-Rivières, le 9 juin 1663 

 
Daniel Tetreau 

Catherine Charron (Pierre et Catherine Pillart) 
Contrat de mariage, notaire Claude Maugue, le 26 juin 1695 

 
Jean-Baptiste Tetreau 

Madeleine Goulet (Antoine et Madeleine Guyon) 
Varennes, le 27 juillet 1722 

 
Joseph Tetreau 

 Charlotte Paquet dit Vallée (Charles et  Charlotte Allaire) 
Verchères, le 15 mai 1752 

 
 Joseph Tetreau 

Marie-Anne Clothilde Rolland (Jean-Pierre et Josephte Guertin) 
Verchères, le 13 janvier 1783 

 
Joseph Tetreau 

Marie Charlotte Blanchette (Pierre et Marie-Anne Morneau) 
Notre-Dame-du-Rosaire de Saint-Hyacinthe, le 12 février 1810 

 
François-Xavier Tétreault 

Marguerite Tétreault (Pierre et Marguerite Lacroix) 
Saint-Pie de Bagot, le 7 novembre 1837 

 
Paul Tétreault 

Phélonise Mathurin (Flavien et Césarie Proulx) 
St. Mary’s Church de Bath, comté Sagadahoc, Maine, États-Unis, le 4 août 1869 

 
Éloi Napoléon Tétreault 

Catherine Ouellette (Paul et Philomène Lévesque) 
St. John the Baptist Church de Brunswick, Maine, États-Unis, le 26 novembre 1900 

 
Albert Joseph Tétreault 


